2è réponse de Dieu

40  6  Le SEIGNEUR répondit alors à Job du sein de l’ouragan et dit :

7  Ceins donc tes reins, comme un brave. Je vais t’interroger et tu m’instruiras.

8  Veux–tu vraiment casser mon jugement, me condamner pour te justifier ?

9  As–tu donc un bras comme celui de Dieu, ta voix est–elle un tonnerre comme le sien ?

10  Allons, pare–toi de majesté et de grandeur, revêts–toi de splendeur et d’éclat !

11  Epanche les flots de ta colère, et d’un regard abaisse tous les hautains.

12  D’un regard fais plier tous les hautains, écrase sur place les méchants.

13  Enfouis–les pêle–mêle dans la poussière, bâillonne–les dans les oubliettes.

14  Alors moi–même je te rendrai hommage, car ta droite t’aura valu la victoire.

15  Voici donc le Bestial. Je l’ai fait comme je t’ai fait. Il mange de l’herbe, comme le bœuf.

16  Vois quelle force dans sa croupe et cette vigueur dans les muscles de son ventre !

17  Il raidit sa queue comme un cèdre, ses cuisses sont tressées de tendons.

18  Ses os sont des tubes de bronze, ses côtes du fer forgé.

19  C’est lui le chef–d’œuvre de Dieu, mais son auteur le menaça du glaive.

20  Aussi est–ce du foin que lui servent les montagnes, et autour de lui se jouent les bêtes des champs.

21  Il se couche sous les jujubiers, sous le couvert des roseaux et des marais.

22  Les jujubiers le protègent de leur ombre, les peupliers de la rivière l’entourent.

23  Le fleuve se déchaîne, mais lui ne s’émeut pas. Un Jourdain lui jaillirait à la gueule sans qu’il bronche.

24  Quelqu’un pourtant lui fera front et s’emparera de lui, l’entravera et lui percera le naseau.

25  Et le Tortueux, vas–tu le pêcher à l’hameçon et de ta ligne le ferrer à la langue ?

26  Lui passeras–tu un jonc dans le naseau, perceras–tu d’un croc sa mâchoire ?

27  Est–ce toi qu’il pressera de supplications, te dira–t–il des tendresses ?

28  S’engagera–t–il par contrat envers toi, le prendras–tu pour esclave à vie ?

29  Joueras–tu avec lui comme avec un passereau, le tiendras–tu en laisse pour tes filles ?

30  Vous associerez–vous pour le mettre aux enchères ? Le débitera–t–on entre marchands ?

31  Vas–tu cribler sa peau de dards, puis sa tête de harpons ?

32  Pose donc la main sur lui ; au souvenir de la lutte, tu ne recommenceras plus !

41.1  Vois, devant lui l’assurance n’est qu’illusion, sa vue seule suffit à terrasser.

2  Nul n’est assez téméraire pour l’exciter. Qui donc alors oserait me tenir tête ?

3  Qui m’a fait une avance qu’il me faille rembourser ? Tout ce qui est sous les cieux est à moi !

4  Je ne tairai pas ses membres, le détail de ses exploits, la beauté de sa structure.

5  Qui a ouvert par devant son vêtement, qui a franchi sa double denture ?

6  Qui a forcé les battants de son mufle ? Autour de ses crocs, c’est la terreur !

7  Quel orgueil ! de si solides boucliers ! bien clos, scellés, pressés !

8  L’un touche l’autre, et un souffle ne s’y glisserait pas.

9  Chacun colle à son voisin, ils s’agrippent, inséparables.

10  De ses éternuements jaillit la lumière, ses yeux sont comme les pupilles de l’aurore.

11  De sa gueule partent des éclairs, des étincelles de feu s’en échappent.

12  Une fumée sort de ses naseaux, comme d’une marmite bouillante ou d’un chaudron.

13  Son haleine embrase les braises, de sa gueule sortent des flammes.

14  Dans son cou réside la force, devant lui bondit l’épouvante.

15  Les fanons de sa chair sont massifs, ils ont durci sur lui, inébranlables.

16  Son cœur a durci comme la pierre, il a durci comme la meule de dessous.

17  Quand il se dresse, les dieux prennent peur, la panique les débande.

18  L’épée l’atteint sans trouver prise. Lance, javeline, flèche…

19  Il tient le fer pour du chaume et le bronze pour du bois pourri.

20  Les traits de l’arc ne le font pas fuir, pour lui, les pierres de fronde se changent en paille.

21  La massue lui semble une paille et il se rit du sifflement des sagaies.

22  Il a sous lui des tessons aigus, comme une herse, il se traîne sur la vase.

23  Il fait bouillonner le gouffre comme un chaudron, il change la mer en brûle–parfums.

24  Il laisse un sillage de lumière, l’abîme a comme une toison blanche.

25  Sur terre, nul n’est son maître. Il a été fait intrépide.

26  Il brave les colosses, il est roi sur tous les fauves.










Trad.  T.O.B.

Première réponse de Job

40  3  Job répondit alors au SEIGNEUR et dit :

4  Je ne fais pas le poids, que te répliquerai–je ? Je mets la main sur ma bouche.

5  J’ai parlé une fois, je ne répondrai plus, deux fois, je n’ajouterai rien.

rmayw hwhy-ta bwya Neyw 3 
yp-wml ytmv ydy Kbysa hm ytlq Nh 4 
Pyowa alw Mytsw hnea alw ytrbd txa 5 
Deuxième réponse de Job

42 1  Job répondit alors au SEIGNEUR et dit :

2  Je sais que tu peux tout et qu’aucun projet n’échappe à tes prises.

3  « Qui est celui qui dénigre la providence sans y rien connaître ? » Eh oui ! j’ai abordé, sans le savoir, des mystères qui me confondent.

4  « Ecoute–moi », disais–je, à moi la parole, je vais t’interroger et tu m’instruiras. »

5  Je ne te connaissais que par ouï-dire, maintenant, mes yeux t’ont vu.

6  Aussi, j’ai horreur de moi et je me désavoue sur la poussière et sur la cendre.

rmayw hwhy-ta bwya Neyw 1 
hmzm Kmm ruby-alw lkwt lk-yk {ytedy} tedy 2 
eda alw ynmm twalpn Nyba alw ytdgh Nkl ted ylb hue Mylem hz ym 3 
yneydwhw Klasa rbda yknaw an-ems 4 
Ktar ynye htew Kytems Nza-emsl 5 
rpaw rpe-le ytmxnw oama Nk-le 6 

A propos du verset 42,6

FC : « c’est pourquoi je retire ce que j’affirmai, je reconnais avoir eu tort et m’humilie en m’asseyant dans la cendre. »

G. Gutièrez : « C’est pourquoi je répudie et j’abandonne (= je change d’opinion à propos de) la poussière et la cendre. »

Elie Wiesel : « …je suis consolé d’être poussière et cendre »

Traduction dans Job de la racine naham : 

Job 2:11 : Les trois amis de Job apprirent tout ce malheur qui lui était advenu et ils arrivèrent chacun de son pays, Elifaz de Témân, Bildad de Shouah et Çofar de Naama. Ils convinrent d’aller le plaindre et le consoler.

wmxnlw wl-dwnl awbl wdxy wdewyw ytmenh rpwuw yxwsh ddlbw ynmyth zpyla wmqmm sya wabyw wyle habh tazh herh-lk ta bwya yer tsls

Job 7:13 : Quand je dis : « Mon lit me soulagera, ma couche apaisera ma plainte »,
ybksm yxyvb avy yvre ynmxnt ytrma-yk 13

Job 16:2 : J’en ai entendu beaucoup sur ce ton, en fait de consolateurs, vous êtes tous désolants.

Mklk lme ymxnm twbr hlak ytems 2 

Job 21:34 : Pourquoi donc vous perdre en consolations ? De vos réponses, il ne reste que fausseté.

lem-rasn Mkytbwstw lbh ynwmxnt Kyaw 34
Job 42:11 : Ses frères, ses sœurs et ses connaissances d’autrefois vinrent tous alors le visiter. Ils mangèrent le pain avec lui dans sa maison. Ils le plaignirent et le consolèrent de tout le malheur que lui avait envoyé le SEIGNEUR. Et chacun lui fit cadeau d’une pièce d’argent et d’un anneau d’or.

dxa bhz Mzn syaw txa hjyvq sya wl-wntyw wyle hwhy aybh-rsa herh-lk le wta wmxnyw wl wdnyw wtybb Mxl wme wlkayw Mynpl wyedy-lkw {wy
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